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«Le développement durable est une politique environnementale utopique». Discutez.

Dans cette dissertation j’essayerai de vous démontrer les arguments pour et contre la déclaration ci-dessus, avant que je ne parvienne à une décision si le développement durable est vraiment une politique environnementale utopique et si la tâche de sauver notre planète de la pollution est une responsabilité individuelle ou celle-là de tout le monde ensemble. 

Il convient tout d’abord de se pencher sur la responsabilité collective de protéger l’avenir de notre planète avec la mise en place d’une politique environnementale. Il faut tenir compte du fait que nous, comme citoyens du Royaume Uni, ne pouvons pas aborder seuls le problème du changement climatique parce que nos efforts et nos initiatives sont souvent annulées par l’avidité des superpuissances telles que les Etats-Unis et la Chine ; on ne doit que prendre pour l’exemple l’ancien président des États-Unis, George Bush, qui refusa de présenter de nouveau le traité pour ratification parce qu’il considère que cela freinerait l’économie des Etats-Unis.

Au demeurant, les superpuissances susmentionnées contribuent plus au changement climatique que tout autre pays (Les États-Unis sont alors les plus gros émetteurs avec environ 23 % des gaz à effet de serre de la planète, parce qu'ils produisent 25 % des biens et services de la planète) et donc c’est totalement aberrant de forcer les pays du Tiers Monde à compromettre leur développement industriel et donc économique parce que les superpuissances manquent d’égards envers ceux qui vivent en dessous du seuil de la pauvreté dans les pays en développement.

En revanche, a quoi cela sert-il d’essayer à réduire le niveau de la pollution atmosphérique si les superpuissances ne sont pas prêtes à prendre la responsabilité de leurs propres émissions ? Ils pourraient, dans la même façon que la société Lafuma, utiliser, où possible, le transport fluvial ou le réseau routier pour livrer les marchandises dans leurs pays afin de limiter le nombre de camions sur les routes, et en le faisant, ils pourraient réduire aussi le nombre d’embouteillages sur les routes. Ils devraient être confrontés par les groupes de pression car ce sont les parties-prenantes qui sont les mieux placées pour agir contre les grandes entreprises.

D’ailleurs, à cause de leur égoïsme, il paraît que nous ne réussirons pas à atteindre les objectifs mondiaux pour la réduction de la pollution d’ici à 2020 et  aussi les objectifs du Protocole de Kyōto d’ici à 2050 et donc nous serons tous forcés de payer les impôts enlevés pour que nous puissions réussir à atteindre la punition grave imposée. En effet, le développement durable est basé sur un travail de groupe où les pays s’entendent pour mener des politiques environnementales.

Cependant, il faut se faire rende compte que nous avons enduré les périodes glaciaires, la désertification et donc il ne fait pas de doute que le climat  change constamment, mais il est utile de s'attarder sur le fait que les émissions des véhicules, des usines, des avions et des bateaux qui comprennent les déversements et les gaz d’échappement contribuent 150 fois plus au changement climatique et au niveau de la pollution atmosphérique que celles des volcans. 

Après avoir examiné la responsabilité collective de réduire le niveau de la pollution, réfléchissons maintenant sur la responsabilité de chaque individu. Nous tous usons tous les jours les ressources limitées telles que l’eau, l’énergie, le carburant et l’électricité donc je crois que tout le monde devrait se sentir obligé à s’occuper de notre planète au lieu d’être apathique et paresseux pour que nous puissions sauvegarder son avenir.

En plus, il y a tant de gestes simples et non contraignants que nous pouvons tous mettre en œuvre chaque jour, mais qui peuvent avoir un impact écologique énorme, parmi lesquels : il est conseillé par le livre Sauver la Terre de planter un arbre parce qu’il absorberait le dioxyde de carbone en excès dans l'atmosphère, on pourrait baisser le chauffage le soir, on pourrait éteindre les lumières en quittant une pièce ou quand on n’en a plus besoin, on pourrait faire du covoiturage en voyageant au travail, on pourrait utiliser les sacs biodégradables et refuser les sacs en plastique et on pourrait essayer d’éviter les produits avec trop d’emballage autant que possible en faisant des courses.
Bien qu’il y ait ceux qui soutiennent que c’est la responsabilité du gouvernement de s’occuper des problèmes environnementaux, il faut que l’on se demande <<pourquoi ce n’est pas la Partie Verte à la pouvoir ?>>. Il faut que nous admettions que c’est parce que nous ne nous inquiétons pas à l’environnement parce que nous croyons que c’est la responsabilité des autres. Mais cette nouvelle idée fut une lueur d’espoir pour tous les défenseurs de l’environnement qui voyaient, dans le développement durable, une façon plus facile de résoudre les failles de notre environnement susmentionnées. 

Tout bien considéré, bien que nous n’eussions pas dû nous échapper beaucoup du changement climatique jusqu’à ces dernières vingt ou trente années, maintenant il faut que nous abordions ensemble ce problème difficile parce que, bien que le bon Dieu ait donné chaque personne deux mains, nous aurons besoin des millions, tous travaillant ensemble, pour faire une différence signifiante et protéger les générations futures avant qu’il ne soit trop tard.
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